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Uè PREMIER PROCES D' AL!;ER. tLES JUIFS DE 1., J-;--: . . .· ••• ac~use 

Le premier procès d'Alger vient !FRANCE NE .SE IlE lieutc:I~'1t-
dc sc teruinur. Le Tribunal mili- !LAISSERONT PAS !colonel P8ty de 
tAire avBi t à jugPr un certAin no~- !MASSACRER 1 !Clar:~ :..! 'avoir été 
bre de for1ctionnairos de Vichy, di- 1 -:-:-:- !l'o11Vricr d:!.Dbo-
rccteurs, inspecteurs et gardiens 1 Les Juifs de Il!qu0 de l'ar-
des camps de concentration ù'Adjs- !Paris viennent trcur judicinire, 
rad o~ le eouver~ement de P~tain !d~ r~vivrc en nen inconscient 
avait fait enferm0r quelques cen- !Fevrl~r deTni8r !je VGUX le cro!-
tain::s ·d'étrangers, parL:i lesquc:ls Il~~ a~: roces jour-trë, '}t J'~voir 
un certain nor.1brc de Juifs, en- tn= ... .. s ~,.. e Juillet tcnsui te d~~c :-.d u 
ciens volontaires de la guerr e 39- l42. La_police [son oeuvra n~fas-
40. Les inculp6s avaient ~ r~pon- françalse et de 1te depuis 3 ans 
dre dr·s tortures infligées aux in- Inombre~x agents .. !p;;r les mé1china·· 
tern0::> t.-t dè la r1ort sous h ·s couDs !~r-- la (1 estapo ont!tions lt>s plus 
de qu e lques-uns d 1 entr0-eux. A~rè~ !lait 1~ ch8sse tsqugrenugs et les 
phlsi .;urs ~ours J'audience ct de- laux Julfs qui se !plus conprbl E: s .• " 
Vant lc:s temOignages rép;Jort ,~s ~~ !croyaient, plus ! Lettre de 
la borr0, le tribunal a conJBŒné lpart~c~ljeremer.t 1 E. ?.OL~ ~ 
tous les pr~venus sauf, un: Cinq d' !prot <) g.:; s ~ ,De nom-1 F. Fou re, 
entre eux sor.t cond~rr:n.es a mort, !breux j~~t~ fran-1 président· 
d'autres sont fre:poes des trave1l;c !çais, 1<;:. ~tran- 1 de lél R~-
iorcés à perp~tu.it~ ou à temps. Par- !ge rs munis d' 1 publique. 
mi eux fil!,ure un encie;1 colonel. tAusweiw parce gu'i( l' "J.urore du 

Ce prc!;:i ... r procès en Fr:mce 1 ( suite pagè 2) ! I3/I/I898) 
1 j r.~ rée .:· s t ;)art:i culi(.rE:rr.(::It sym- 1x~x-x-x-x-x-x-x~x'====-~=========·= 
lloli quE . C' es t eux complices les 1 . 
plus m.i sèrables des bc:mdi ts nazis 1mŒ D2LEG.A7ION DE JUIFS §OVIETl-
que 1.:· C.F.L.r. a voulu s'en pren- 1 .QYES EN ~NGL'E'7'~URE • 
dre d'r-bord, <.1 ceux qui se sont 1 ~ . « s. 
faits les hommos do ~ 3 in des assas- 1 ~~~En llBjson avec une vis i te 
sins de: Br,rlin. 1 (lU'e rendue une dalég?.tion de 

Sur l 0 t~rrito~re de la ~~tro- 1 juifs sovi~tiques aux Juifs ·d' 
pole, dgns les ~inistrcs camps Angleterre, a eu lieu a Londres 
crées por Vich:r, des rli lliers J e? une grÇ~nde Asser.~blée, sous la pré-
m:llh~: urcux - dont bc1ucouo .sont l sidence du Rnbbin Hertz. Le dél!S-
Juifs- ont cu à subir le sort dl.': 1 gué sovi{tique, le ~rof~sse11r Mi-
ceux d'Adj~rad. Mei~ leurs tortion- 1 chels, a souligné l'inport? ~co 
naires savent ~aintennnt ~ ouoi s' 1 du trave11 ~e solid8ritJ pour les 
en tenir. Quels ,qu'ils 3oie~t, ils 1 juifs europ(ens. Il anooftce en 
seront chât~És. Et ils s~v~nt cës 1 outre que toutes les c9mmuRaut6s 
mis~rables que l'heure du ch§!ime~ t 1 juives en U.R.S.S. ont leur rab-
n'est plus 6lo1gn~ e maintenant. bin c! cuisentAlQ pain azime pour 
-o-o-o-o-o-o-o-o-o-o-o-o-o-o-o-o-0- les fetes dq Paques. L'orateur a 

TOU3 LES JUIFS DOIVENT '<'T . soulevé 1.' en.thc?u~;iiasme en an."l.on ... 
. ~ RE DANS çant que l'Armee Rouge compte 

. LA LUTTE! 1 plus de cent-gén.Jraux juifs et 
PARTOUT ADHEREZ A L'UNION DES. JUIFS. que plus de dix r.1ille juifs ont 

POUR 'LA .RES.ISTANéE ET L'E:t~TR' AIDE! 'l et6 d~coré pour leur ·hr?ro!smc • 
... ~o-:o-o-Qo--o-O.~(Yon-o-o~:m:-.nmn~:n~Il!lL'lnr.'!nE!lP:_mnmnmnmnmn~;nmnr.mmnmn 



.-2-
LES JUIFS DE FRANÇE NE SE LAISSE- 1 TOULOUSE LES BOCHES ORGA!\ISEN 
RONT PAS L!ASSAC!lliR ( sÛi te) . ~ U E PROVOCATION POUR ~'. àTTAQUEij_ ... 
ils travaillaient da~s des cntrepri- tAUX JUIFS! 
ses prioritaires, les fe~me s de pri- 1 Il y a deu~ s emP-ines éclP.t~it 
sonniers, les veuves de guerre, les 1 dans une salb ~e cinèma,o~ l'on 
enfants de parents déportés, des ma- 1 projeteit un f1lm entisem1te 1 une 
lades en traitement, des tuberculeux 1 bombe déposée par lF main crlmi~ 
hos~italisés en sana, plusi eurs~m;l- 1 nelle d'un rgcnt de le Gestapo. 
liers d0 personnes en t out ont etc: 1 Une violente campagne fut me-
a~rêtées ct int0rnées à DTancy. Et Î née par lc:s boches qui prirent 
de Drancy qui n' est plus qu'un relei 1 aussit8t pr~textc de cette pro­
de courte durée, part ent de plus en 1 vocation pDur ,rocèder ~ l'arros­
plus fréqu emment l <: s convois pour l' 1 tPtion d'un gr~:-nd nombrE de fa-
Est, Il fsut constDter, cependant, 1 oilles juiV( S d0 Toulous e . En m8-
à l'honneur des jui f s de Paris, que , me terr.ps Us multiplièrent les 
1 , · t i ' h 1 plup"rt i râfles aans la rue. Cor:1me un jeu-

' esprl qu r;gne c c z al i d"' ne juj.-f arrêté essayait de s' en• 
d E:ntre-eux, n est plus ce u c 1 f i il f .,_ bl ! , ·lus4 e,.,..,. 
I942, époque oi1, comme l'écrivP.it un 1 ur, u .. ess " .:le P • " J."' 

des n8tresl il suffisait qu ~ la poli-! balles .et, sous l~s yeux de 1~ 
ce convoquat un juif pour qu'il sc 1 population, acheve sur place a 
r~nJit immédiate~ent muni de son ba- 1 coups d~ bottes par les policiers 
luchon au camp d'interriement le plus 1 nezis, Ces brutalités provoquèrent 
proche. Au r ecens ement qui a précédé 1 immédiate~e.nt une trÈs vive pro-
les dernibres errestations, 6.000 1 testation parmi les personnes 
juifs sur I 3 .ooo s e sont prés ent€s; 1 présentes et c'est sous les cris 
lé) ma1)ori té ayant décidé de ne pas , " A bas les boches'' que les hi t­
r0ponùre à cette convoc a tion. L'e~- ; l3riens cn:menèrer.t le c:>davre du 
sei!)'nement tiré de ce qui s'étatt i mglhoureux garçpn. r 

pas;é pr c c~de'mment opr~s chaque rE:'- 1 SBns ~o~t? l'execution de~ ~a-
cens ement et nos P.V8r~issemcnts en o-1 sures pr~sos . par la Gestapo sa 
vaient poussé beeucoup à quitt er leur! t-elle se poursu~vre.iil ~ou a­
do~ci le et not:: bre ux sont les loge'- ! ppartient donc ,' d. y fa_re .1. ront; Le 
ments ou les sbiTes de Himmler et 1 septim~nt ~c r~ slstence doit s 
dE· Da rna nd n 1 ont plus trouvé personne 1 a~ferm1r de P.lus e.r; plus' sc 
Nous nous devons ~ussi de signeler 1 dev~lopper chaqu~ JO~r. ~antre ;es 
c::ue les juifs ont é t é da ns ,leur etti-1 attaq~e s de~ nr.:ns, 11 r; Y a _qu 
tude de r ésistanc e e t de def cnset en-! ~~==:~~~==~~:~~~=~-~:=~;~~=~=~-=­
cou::ngés f~ t ~ i dé s pa r toute la popu- ·l J.,'ErTR, AIDE DOIT S'EFFECTt.i'ER 
lat1on peris1 cnne . Il n'est p<> S de , ; . ,. r · 
que.rtier où un juif ncnacé n'ait trou~ C~At~DESTINt-'1Œ.~ T 
vé ::-si le chez un voisin de rr.? ison· ou '1 Le ' I3 l:t...Ars, la Gestapo s'est 
de rue • Il n' est pas de conci2rgc 1 att~quéc;; à la "soupr::: popu.lr·irc" 
qui n'ait fait tout son possible pour! israëlite qui s' 8tait i~stalléo 
seuv~r UnL f a~ille Juive domicili~c 1 à Lyon, il y A quatre ans bien-
dans son i 5moubl e . Et souvent les 1 t8t et qui SErvait chequ~ jour 
fonctionnaires ont averti les 1nt~~ 1 plusieurs centPines de r ep2s aux 
rcssJs de ce qui se tramait contre t juifs l us plus n~ c e ssit eux de la 
eux. Ce qui s' es t p~ss é il y a quel~ l vill e . 1 

quGs jours à Paris se passera demain l A l'heure du d6 j eun~ r plu-
d,ns toutes l es vill es de France. sieurs .camions ~de polich·rs sont 
Au moment où tout annonce la défaite arrivée Cours Laf 8yelbte, ont cer-
a],leme.nd.e , ·où l es ermées reculent né les loc-3UX ot fei t ir-ruption 
partout, où les défeotions se prép a- mi t~ai)-lettl': S e.u poing dans la 
rent parmi les s at <:: lit es du Reich, salle où s c trouvêiE:r.t resscm-
la bête n8zi e bles s8e vou:ira tenir l;>lJ!; un peu moins de cent persan-
l'engagement qu' èlle a pri s d' exter- nss. Avec la plus odi eus e brut€­
miner· tous l e s jui f s . Ceux-là plus ! lité - des coups de f GU f urent mâ­
CJUC jamais on t l e devoi r de r ésister, 1 me tir6s par l os nazis - l es juifs 
de .sc d é f E"ndr ~ , de comb~ttre . !, fur.:mt emménas . b. la Gestapo Av. 

( su2t e.pa ge 3J D ert~e lot~Fort h eur au se~ent un 
{ suit ~ p ~ .; .v ... 4) 
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OUI, DES LIBERATEtrnS ••• 

P~ur · détourr!ér 1' attentior. avec laquellE le peuple de Fr e~ nce 
SUit 1(· d ·~Vrlf'rlO~l n;~ nt d e la rapression S~mglé>nte, 1 1 8nV2his S8Ur n 2 trou­
ve plus d'~~c que de d6clencher une nouvG ll~ campagn8 ~e.x.§no~hobie 
et d'anti-s0mitisn:c:. Voici qu'un nouvc;au proces spc:-ct,.culBlr8 v1.ent d' 
être ~is c.n scèn~ par une vour m~rtial~ all~m~nde à Paris contr~ les ter­
roristes. 23 sui· 24 ont jté conC.::gmnés à mort. Cette fois, tO\-\S à l'c;xeop­
t .ion de d(;UX sont strengcrs' dont 9 juifs. La· S(•nt.égcE; él-~~ é accom~~ gnée 

d7 une propagande eclatentE. et l~s nor.1s dGs condrum8s ont t:tê Pl.lbll c. S 
. d~ns toute la pr6SSE qui, ces derni~rcs semaines avei~ pour consigne de 
ne pas nommer les cent~ine s de ccndennés à mort, ceux-ci ét?.nt · fr~~ç a is. 
Quclquc:s jours à peine se sont 6cou18s après ce procès et déjà dE?S af fi­
ches sp~cialc· rncnt édi t2Gs pour ~alomnier les condar1r.és covvront los murs 
des vi llcs fr<lncaiscs. Le ti tr·:- dE. 1' ~ffich8 c::st : "-Des li bSrat~nrs". Ro­
ge~dez, veulent ·dire 6es grandes feuilles, reg~rdez c?s t@tcs, li2GZ ces 
noms ••• Voici une bande d'~trangers ~t:i frit souffrir la Fren~ 0 . Çe no 
sont pas des Franc~is qui s'attaquent aux boches, ce sont del meteque~ 
ct surtout d~s Juifs, Regatdez-les, ce sont eux qui sc disent Vbs lib0ra­
teurs, ce sont eux que vous chGrissez dans votre aveuglement •• 

Le pcssant s'arrête, lit, r-e-garde et s'étonne. Comm r:nt? ?es 
plus loin qu'hier la propagande 8lleu~ande proclemB.i t à grand cris qu~ 
les juifs 8tni2nt des poltrons 1 des l~ches qui se pl?nqu~nt toujours 
et ,ne combattent jemais. Et vo1ci qu'à côté des norns ~e ces juifs on lit · 
" a.t taques contre les sol(bts tülenands, se bote.ges, dor8il.h monts. "Ils 
n8 sont donc oe.s dE:s lâches, ils coMbattent donc comme tous l<::s homr.Jt.S 
de 1~ Résistance, leur seng coul~ abondammGnt, ils to~bent e~x aussi 
sous 1es balles dus pelotons ~'cx~cution, ils meurEnt, aux.apssi, pour 
lo Frence''• Il ne se lgisse pas duper, le - pessan~ qui reg~rde 1~ erende 
affiche ~llem~ndn. Il sait qU (· le R~sistan~e frenç~ise ~st bi sh frAn­
çaise, mais il sait aussi que dans 12~ rPngs de cette Résistpnce. com~ 
b~ttent des milli~rs.dc Juifs ftanca1s et immigrés. Des étrangcrsl que 
la France e accUGl.lll, pay8nt a1.ns1 ~=1 ·=======================-======= 
leur pétrie d'odoption une d ~ tte de ; LESJUIFS DE·FRAl~E NE SE LAISSE­
sang. Les juifs fr c: nçais et étran- i P.ONT PAS r~rJ:.SSAC:RER. 
gers ·à 1' instar de lenrs ainéj) de • Ils seront d' eill eurs :; idé s par 
I4-I8 secrifi~nt c;ux aussi l&ur vie tous les FrRnÇRis non-juifs qui 
pour lo France. Il coffi~rend, le pas- saver.t que l os milici 0ns rn a r ~ u~ s · 
sant que cette affiche haineuse lGUr au signe de b ~lier ou l es boches de 
fait honneur et qu'el h · 'dément à el- la Geste po marqu.Bs au signe de la 
le seule toutE la propagande hitlé- t~t~ d~ mort, s'ils sont l es boure 
riennE. C'~st gr~ce ~ CE sang chaud reaux des Juifs sont aussi l e s 
qui ~clsbousse l 0s murs des prisons ennemis de tous. 
que dans une Fr~ nceenfin libre la Pour ne pas s c laiss ~ r d~p or tcr 
voix ùes juifs d0 ?rancG récla!:!;rnt et rn8SSBCrer, p-our s e d ·~ f t.mdr c c on-
la lib2rtt et l''galité s era cnten- tre le reprRssion les juifs s'uni-
due. La clique des milici ens boches ront et SG grouperont pour s' entr' 
pGut bien railler, le scribouillard aider-et r ?sistcr. 
de "Comb:;ts" peut bi en d·Jnigrer ces t P ur vivre li bré.'S dans une Fran-
héros en les appel8nt des "bons vran., ce ligérée, fidèles à l'r;xcmplG dc­
za~'Ils ont ~té à eoup sdr de meil- i ceux qui d~j~ ont v G rs~ lEur s~ng 
leurs frençais qu ~ 16 traftre Dar- 1 pour le cause de 1~ liberté : t ' d e 
nand .ou qué le misèrable auteu~ de 1 lR justice, tous les juifs seront 
cette ·affichG bass<.::lïlCnt od.isu.sc qui i au premi er reng des cot!lb<'ltt~nts. 
somme.· toute, avait r.:\l.son d'app-eler 1 ~:::-=: ... =-=-=-=-=-=-=-=-=-::=-.=-=-:::-=-=­
,.ces .•. fus.ill~s 11 . ~s. Libératcur.s'!. ,r 



L'ENTR'AIDE DOIT S'EFFECTUER 
QLANDE§TÏ_N~I:JENÜ_.§.ui t c} __ _ 
ccrtrin norn br e. d0 personne s r &ussi­
rcnt à s' ôcheP1)'er. Ainsi donc les 
nazis ont profitS du rPss s rnblement 
d'un grrnd nombra de juifs dans des 
loc~ux connus d€ la police. Nous 
n'ignorons pas les d:fficult~s aue 
rc;lcontrcnt lG:s nôtrés. Meis il 'ne 
faut pas s' expos er à des Jangers 
qui peuvent Btr~ ~vit~s. C'est ~ 
tous les juifs qu'il eppartient de 
renforcer l'entr'eide ct le soli­
d~rit~ ill6gales autour d'une or­
ganisation clandcstint:., 

DAR~UIER PE PELLEFOIX DEMISSIONNE. 
Le jour!).al· offici el vient de 

faira conneitre le d~mission do D, 
dE: Pt:llepoix commisseire .8UX ques­
tions juives, 

Pour qui conna!'t 1' énergunèn.e, 
p~ur qui se r~ppellc les derni~tos 
declPretions d ~ guerre eu~ juifs 
fait~s r~cemment par ce sinistre 
personn~ ge, cette "dôr'liss ion'' peut 
pereitre oxtraordineiro. On ne voit 
vreimont pas qucl3 motifs aur?ient 
pu pouss~r ce sala individu à cuit­
ter son poste au ·mow:::nt :.1Sme oii 
~u1 ~rriveient en renfort Henriot 
l'embusqué et DarnPnd le cagoulqrd 
s. s .. 
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! NOl[VE11~S Dl('P~BTOUT~ i P01.QGNE-Les juif~ continuc';nt lc-'ur 

1 lut t:: h~roïqu (: contr e l es n"' ~is. 
1 De sourc ::: sûre on P.pprend que 
; dP.ns lé' rôvolts de Binlystosk, 30C' 
i n::.zis sont tombJ.s . Le nor.1br e des 
1 bl ess 0s est plus considérablo on-

cor eo on 8Pprend J'P.Utre pPrt que 
d0ns un CDmp dG concentr a t ion 
"réru t•?" 520.000 Juifs, 83.000, , 
polonais et 26.000 russes ont : t ( 
P SS~ssin8s pPr lGs nr:zis. 

De s chr0tiGn5 cectPnt u~ 
gr?nd nombra de juifs 6vPd ~ s des 

d ... . 
ghettos, l 0s r~le~Pn s on~ pr1s 

1 de s mesure s drf-lconiennes pour en-
1 rayer ce genre d'Pssist~nc o . 

i YqUGQ§LAVIE- Dans l'Ar~é c d€ li-
1 borPtion youg~s~ev e fi~urent ~n-

viron I6.-000 JUlfS, ch1ffre ou 
sont · inclus 2.5CO fcœ~o s et 300 
ieunè s ~arçons. Nombre de CëS · 
t.: ':;) , • # 0 ' juifs sont des r0fug1~s de r ( CE 

1 ct de BulgArie. 
l gREQ~ 9. 000 juifs .~Yfnt quj t­
l té Selonique =vent le comm ' nce-
1 œent des d~portPtions p?.r les 
l F.· ilém~nds ont r t' joint Les groupes 

de pRrtis?ns. 53.000 Juifs ont 
~t6 djoort6s de Gr ~ ce d8 ma rs ~ 
Juill ':' t !943. 
DERNIERE MINUTE: 

1 

Le véri te est <Us si .simple qu' ! 
est scrupulêuse la personne de l'ex-! 
commissrire. Derquier s'est surpas- l 
s6 dans ses crepulefies. Et po~rtent! 
Dieu S?it s'i.l f.lV~>it de ce genre d' ! 
exercice, d~jà qu~lques exp6rj~nces 
csr personne n'ignore que lG casier 
judiciPire de D. s'orneit de quel­
ques inscriptions ~eletives à des 
ch~ques SPn~ provisions, ~ des ~bus ! 
de confi!"ncc et P.Utres escroqueries. ! 

Le GestPpO ~ arret~ le rFbbin 
de Toulouse. Selon l es rens3igne ­
mE:nts qui nous pe.r_vi ennr:nt il e 
~t~ a ffr c~semEn~ ~orturè, Les tor­
tionnaires lui o"nt arr::>ch:~ les 
ongles. 

MPis DRrquicr a vraiment d~pBs- ! 
sé les bornes. Lo scendP.lE- des 11 Pd­
ministret(;urs", cE:'lui de lB vente 
des"bi ns juifs, celui dos co~mis­
sions et pots de vin pour tout et à 
tout moment ~tait dcvanu trop erP.nd. 
Il eveit fallu so r6poudr~ A ~rr§­
ter le commis~eir~-Voleur. De puis­
santes int ~ ~v entions lui 6vit~rent 
la Spnté; les boches n'oublient pa5 
toujours leurs e.mis. 

On lui cons 8ille d'offrir SA 

dé.mission. Il le fit aussi tôt sens 
6prouver le besoin de feire conn~itrJ 
ses · 1not.if ~. 

Ces ~et e s b~rb~res provoque­
ront lP prot ~ stetion de l~ popule­
tion et nG nous incit snt qu'2 une 
lutte encore plus r 2nforcec con­
tre nos bourre~ux. 
====~======== = ~===~==~========== 

DJ.RQUIEB DE PELLEEOI. DEMISSIONNE 
t suite) 

DAr quicr, sur ce qui vous 
reste de consci enc e , vous ~v~z Gn 
~lus de s vos escroquerie , l es 
souffrances e t 1~ mort de bien~ 
des ümocents. 

N0 us saurons le moment va­
nu, vous feirc payer tous v9s 
cr jr.1es ••• 
:~:.::-===~==:===== ===============:;==:::;. 


	DetL001
	DetL002
	DetL003

